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prit pour gouverner longuement et heureusement le peuple
lyonnois.

De votre grandeur , Monseigneur, les trés humbles et trés
obeissants seruiteurs ,
Les Gardes pour le roy.

STANCES
A MONSEIGNEUR D’ALINCOURT.

Sus, Muse, esueille-toy, tu sembles endormie ;
Descris du Sainct-Esprit la sainte confrairie ;
Sois du saint Paraclet le chantre et le sonneur :
Raconte au Gouverneur cette ‘mutinerie

D’un peuple forcené qui, rempli de furie,
Vouloit faire la guerre & son supérieur.

Grand héres.d’Alincourt, grand Charles de Neaville ,
Honreur des Lyonnois , bonheur de cette ville,

Fils du sage Nestor du monarque gaulois,

Duquel le bras guerrier, le conseil , la vaillance,

Se chantent d’une voix et & Rome et en France ,
Vous remeitrez Lyon en ses antiques lois,

Aprés les chants diuers qu’on fit en votre entrée,
Les superbes portaux, le glorieux trophée

Des trompettes , tambours, arquebuses » Canons,
Il faut que vous voyiez cette reionissance

Dite du cheval fol sautelant en cadence,

Aux fredons des hautshois resonnans diuers tons.

Des anciens esbats la ioie est -a‘bolie ;
On n’entend -plus parler de la grande Abbaye
Dite de Malgouvert, le monde n’est plus fol ,
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